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A un point en mouvement dans S, avec la Vitesse Qt correspond
un conjugue en mouvement dans S.2 avec la vitesse Q2; la correspon-
dance est univoque et reeiproque. Les vitesses Q appartiennent ä un

groupe, auquel nous donnerons le nom de groupe einstenien. Pour le
mettre en evidence, on ecrira, par exemple, dans le cas simple de 3

systemes S„ S2, S3, ou les vitesses Qy et Q; seraient nulles:

O
Qa° + Q21 |Q Q \

13 1 + QmQ,,' ilJ Jl

Ces mouvements sont representables (Tune infinite de manieres par
des mouvements galileens. On posera par exemple :

Z'l *2 + Q12 1
• Ui-l *1 + QlS 1

• X2— X3-2 + Q23 ' '

le systfemeS3 donnantun conjugue S3,, pour S, et un conjugue S3.2

pour S,.
Pour en avoir la signification physique, il suflfit de se souvenir que

lorsque S3 est forme de rayons lumineux, les formules (III) expriment
une aberration. Or, dans la Theorie de la Relativite, il n'y a plus de

distinction entre matiere et energie; il en resulte que S, et S2 sont de

meme qualite que S3. Nous pouvons done dire que nous avons affaire
ä une aberration generalisee; elle a pour effet que la position relative

de trois systemes depend de celui sur lequel on se place, qu'il
soit « materiel » ou « lumineux ». (Relativite de la localisation).

Quant aux details, nous renvoyons au memoire qui paraitra
prochainement dans les Archives.

G. Zickendraht (Bale). — a) Sur un nouvel ondemetre.

L'auteur a construit pour la maison Klingelfuss et Cle, a Bale, un
ondemetre qui peut avoir un grand nombre d'applications et qui, de

ce fait, peut se recommander, en dehors de la radiotelegraphie, pour
l'etude et l'enseignement. II permet de determiner des longueurs
d'onde comprises entre P. 250 m et P. 2500 m, en deux echelons.

Une construction particuliere (brevetee) eloigne les influences
perturbatrices, telles que les oscillations parasites des extremites des

bobines, etc., lorsqu'il y a changement d'onde. On peut executer avec
cet appareil et les instruments auxiliaires: lampe ä incandescence,
tube a vide, instrument ä fil chauffe, detecteur, Summer et telephone,
toutes les mesures que l'on rencontre en radiotelegraphie, ä savoir:

a) Mesure des ondes au transmetteur et au recepteur ;

b) Prise de courbe de resonnance: mesures d'amortissement et
d'accouplement.
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c) Excitation de l'ondemetre au moyen du « summer » (d'apres
Lodge-Eichhorn) pour la mesure des ondes eloignees et determination

de capacites et de selfs.

L'ondemetre peut, en outre, etre employe comme reeepteur radio-

telegraphique dans le montage dit« en volant » (Schwimmgradschal-
tung). Enfin, il doit etre construit prochainement comme transmet-
teur pour de faibles energies, en relation avec le relais ä electrons de

l'auteur.
b) Sur un relais electronique.

D'apres le modele de l'Americain I. Langmuir, l'auteur a construit

un relais electronique pour radiotelegraphie, qui donne de bons resul-
tats ä la station bäloise d'essais, comme reeepteur et comme intensi-
fieateur.

Le dispositif de l'appareil permet des applications variees, de sorte

que l'instrument se prete aussi tres bien ä l'etude. Sur un bäti en
forme de tableau distributeur sont reunis : le relais electrique ä vide
tres pousse, avec fil incandescent, electrode en grille et anode, la
resistance de reglage et le conjoncteur pour le courant de chauffage
(batteries d'accumulateurs de 8 volts), le potentiometre et le conden-
sateur de l'electrode a grille, le conjoncteur et les resistances ä 1am-

pes ä incandescence pour la batterie anodique, ainsi qu'un condensa-

teur pour la reception des oscillations. Enfin, on peut y adapter deux
telephones en meme temps.

Le tube ä vide lui-meme, dont la fabrication est due ä la Basier

Glühlampenfabrik A. G., a ete vide au degre voulu ä la section des

tubes Röntgen de la maison Klingelfuss & Ci6, a Bale. II se prete tres
bien, comme des essais l'ont montre, ä l'excitation d'oscillations non
amorties dans un circuit (p. ex., dans l'ondemetre decrit ä la
communication precedente), ce qui a ete mis en evidence par le succes

remarquable de la reception des battements des transmetteurs ä haute

frequence. Dernierement, on a pu egalement engendrer les groupes
d'oscillations avec frequences acoutisques forcees, ce qui permet
d'esperer que le relais se pretera aussi ä la radiotelephonie.

Albert Perkier (Lausanne). — Sur la calorimetrie adiabatique
directe aux temperatures elevees.

On sait l'extreme importance pour les problemes de physique mo-
leculaire les plus divers de la connaissance des chaleurs absorbees

ou degagees par la matiere ä haute comme ä basse temperature. Des
recherches personnelles m'ont place devant la necessite de determinations

de cette espece. Cependant si la calorimetrie par la methode
des melanges a ete amenee ces dernieres annees a un haut degre de
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